
 

PRIF DE L'ABONNEMENT

Sàtion Li
! Styablediava =)

Bdltloa debdomadaire
Vaan Vavenced,
OX Benne

RuDIGE   

 

ATION,

 

  
coe §OLO0

0,88

TARIF DN

Frommers busi lion {par ligne}

NICNCES

 

<pusertion subseyuente,,,

 

VA -08e Hnlasalice, wily el à

Pris re luits pour anne 4. +, true, Av -
tae, ete ete

 

LE SORELOIS, VENDREDI, 23
 

 

=f TETLATE]

18 dun Annis
. os TREY vo ————— —— _ tems qe

La politique de M. Laurier

|

trouve répudide par li-mdme, et mecondamnés, dénoncée comme contraire à la‘ pi
vérité et à la justice, La mal;

Lun évôques de la province de

Québec ont parlé, dit La Miner-

Nous avons publié dans notre

dernier no. leur mandement col.
lectif; que disent Île on substan.

ce?
Que lue écolos établies au Ma-

nitobu par le ministère libéral
Greeuway-Martin on 1590 sont
unti-vatholiques, et que los pa-

rent, quoique taxés au profit de
co4 écoles, no peuvent sans fauto

gravo y envoyer leurs enfants.
M. Laurier à depuis longtemps

parlé etagi comme chef du parti
tibérul au sujet de ces imêmes

évoles ; il à formulé sa politique ;
unelle vet-olle Ÿ Nous citone ees
propres parols :

«If est hors de doute que la
“uvmorité a un grief coutre la
* provineo de Munitobs, qu’elle
“a droit d'en appeler à ce gou-
“ vernemnent, que le gouverne-
“micnt actuel à le pouvoir d’eu-
s tendre ect uppel et d'adopter
vole: décrets réparateure, et que
“ve l'urlemeut n le droit de pue-
“<erunelégislation réparatrice. ;
+ Muis je prétends of maintiens |
“tontemt)  qu’uvant d'udoptor
“ces décrets ut cutte législation :
* répuratrice, il devrait so tenir
“une euquôte aur les faite qui se |
» rapportent à la réclamation de;
“Le tuinorité afin do fournir au‘
= Parlement du Canada lu mae!
“bre foudamientale du eon ne.
“im (some Chiny touet upon”)

 

souts dôtuchons co puesage du
vours pronones pur le chef, li-

Lui, le 8 de murs dernior, dis-

.rs qu'il à terminé en propu-
"de rejet de lu incsure répara

cire rotttuise aux Chutubres par

zouvernement, Toute sa  poti-
, + ee trouve duns cette phrase,

Nous avons pue conséquent,

win té, lu déclaration expli-

de l’épiscopat qui aflirme

tutos indiscutable le caractère
« vtticllement tuauvais des
« vies imporées À la minorité ca-
Hoique ; de l’autre, lu déclara-
«1 non moins claire de M. Lau-
«fr qui pose on principe ie doute
ilu justice et lu vérité de la re-

+" diealion de cette minorité ca
thoiique, et qui, avant d'y faire
“di it, proclame lu nécessité d’é-
sircir ce doute par une caquôte.
lue évêques concluent logi-

Dietaentu l'adoption d’une 16.
=-latiou qui rende aux catholi-
“a< les écoles séparées dont ils
ijustemeut dépouillés depuis six
a

M. Laurier, lui, veut bien I'a-
wy bon d'un remède au grief de

lwinorité catholique, mais
@jres uno enquête seulement !

D'ailleurs, s-t-on jumais cbser-
Yr ie eoin avec lequet M. Luurier
vite de «© prononcer sur ce re-
let Ou ne trouve dans aucun
de es discours la moindre oxpli-

ce sujet, Il parle du grief
“dla minoritd ; mais avant de
defiuir la nature de ce grief, il
Yeut qu’on établisse d'abord ei
lv- veules sont protestautes ou
lou, si les faite dounont raison
«ux catholiques, et enBu sil n’y
utrait pas moyen de régler ce
44) pur un remede tout de com.
Froune, de bonne eutente et de
‘sciliation.

Mas n'est-il pas de notoriété
“liicielle, que le gouvernement
lv Munitobu à déclaré catégori-
‘ement que jamais il n’accorde-
tait les écoles eépurées aux tatho-
ligues 3 d’un autre côté, est-il
t- ruis de croire que lus catholi-
“iv4 néceptoront jaluais un autre
lèglement de ln question ou un
Wutre remdde que des écoles sé
parées ?

ta

 

existe :il est duns los écules que
lo gouvernement Greenway im-

une enquête, c’est déclarer que
le mal n'existe pas, ou que wil
existe, ce n’est pas pur lo réta-
blissoment des doolua aéparées

 

 
Les évôques réitèront cotte dé-
Saration solennelle, et condaru-
vul par conséquent tout nutro !

tolution de la question.
La politique d'enquête et de

conciliation do M. Laurier se

co ec déduit toute seule. C'est 7
pourquoi vous u'hésitons pus À

; !
sflirmer que le Mundeweut col-

lectif reuferme la coudumnation:

implicite de l’attitude et de ln;

conduite da parti libéral sur cet-- 7
te question,

On vu Voir durétiavant tous lea

candidats rouges s'offrir avec em;

t'ressement à souscrire l'engage- |

went d'appuyer du lour vote,

s'ils sont $lus, toute mesure répu- |

ratrice qui eera proposée uu Pare |

sement : MM. Geoifrion, MeSha-
te et Charbonreau anvaieut oux |

aussi fuit semblable promesse !
lors des élections du Verchères, |

Montcéal-Centre et Jueyaos-Car-
tier, Comment l’unt-ile tenue ?

Et puis, cet engagemout, que
les dlecieurs eutholiques devront |
exiger des cundiduta libéraux,

bu constituoru-t-il pus la répudia-
tion absolue de la politique d'ens
quôte de M. Laurier, et l’appro-
Lation incontestable do l'attitude

et de la conduite du ministère et

du parti conservateur eur le bill |

réparateur de la dernière eos

sion ?

 

 

Nous soumetlunis en toute cou- i

finnce ces observations a Vélecto-
rat catholique de la province de
Québec, car nous eomimes cer-

tains d’exprimer leur opivion on

tirant du Mandemeut collectif do
leurs évêques quelques-unes des
coneéquences qui en découlent
logiquement ot visiblement.

;

1
— —

La protection aux indus-
tries

Le Canadien du 8 mai 1890
bubliait l’article evivant, pour

montrer les bons effets du tarif
protecteur :

* La nouvelle fabrique de co-!
ton à Conticooke est entrée on!
opération le 7 avril dernier, et lo

!

 
8 une première pièce de GO vorges
était exposés À l’examen d’un;
grand nombre de cituyene qui|
s’étaient rendus sur lus lieux pour
être témoins du résultat du pre-!
nier essui de cette fabrique.
* La manufacture compte 200

métiers À tisser, 10,000 fuecaux |
ot emploie 250 personnos, :

“ Lillo peut fubriquer par ane!
née pour $200,000 de coton.
« C’est là encore uu bon point

en faveur de la politique natio-
naleet du régime bienfaisunt |
inauguré par l’adiminietration de
vir Jolin A. Macdonald, !

8 tel coutruste avec le végitao |
antisationat de lu défunte admi-

vietration libérale ! Quello ncti-

(Suite sur lu quatrième page.)

poso aux catholiques ; vouloir |
Chemin de Fer de la Rive Sud
| HORAIRE NoB.
‘ PRENANT EFFET LUNDI LE 11 MAI 1890.
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#Les trains arréteront au signal,

EI. Beauchemin,
Directeur-Ge cant |
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Pour les tratus aliant an Sud Pour les trains allant au Nord
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No, 5 No.3 | Noob | No.2| No.4 | No.6

l'assager, Mili, Express É STATIONS, Môlé Express l'asager,

PM, PM A, M. Départs Arrive |A.M.| P. M. | A. M.
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5,54 5,54 910
Go 6.18 | 9.30 .
g,.15 Cond ni
GL 35 | 4h 66 1b | ia!
PM. [I “| A, M. i Arrive. Départ. A.M.

 

   
Le train No 1 qui part de Sorel & 6.18 a. 1. arrive & Montréal, pat le G.T. RR.

À 8,50 hrs
Le tiain No 4 qui part de Montedal à 5.15 hre p+ m$ (par le G£ T. R-) arrive

À Sorel à S,00 hrs po mt. ;
Les trains se raceordent à ta jonction de St-Uyacinthe avee le G. T\ R. pour

Montical et touts les pointsde l'Est et Ouest
A lherville aves tons les trains dut Vermont Central pour New-York, Doe.

tun ettous les Etats da la Nouvelle-Angleterre,
A Ste-Angèle avec le Montréal, l’urtlaud et Boston, division da Vermont U.

poute tous lea paints de l'Est et de l'Ouest ;
A liougemont avec le Vermont Central pour St.Césaire.
A +1 «Hyacinthe avec le Grand Troe ct lo chemin de fer du comté de Drum

mond.
J. W. DAWSEY,

Gérant Général,
Sorel, 80 décembre 1805. —la.

Vin St-Michel
lris chaquejour, pendant un mois, rendent la santé aux malades,
Ce vin merveilleux est indispensable aux enfants de constitution chétive,
aux vieillards débiles et particulièrement aux femmes chez qui

»_ ll fait disparaitre LES PALES COULEURS,
TTTLES PALPITATIONS,
~~.LES VERTIGES,

LES MIGRAINES
«t toutes autres INDISPOSITIONS

LE VIN 38-MICHEL...

TROIS PETITS VERRES

DE

Donne l'appétit, rend la digestion facile, le sommeil ble,fait cireu-
ler le coloré et chaud daus les veines, a e forces, réveille

pty aeUesprit et fait disparaitre toute cause de mal:

Les Malades Désespérés
Feralent bien d'essayer ce cordial par excellence qui leur rendre infail-
Viblement la santé tant désirée, Les médecins les plus célèbres d' Europe
et de l'Amérique le prescrivent avecplus succes.

Ce n'est pas une drogue ni une ine patentée,
Demandez à votre épicier ou A votre pharmacien je Vin StoMi-

chel, et n'en acceptez pas d'autre.

Maagenals, Boivin & Cio, Montreal, otvee Ascave poun it Ganasa
=v Les Etars-Unie.  

« [venue aussi blanch: qu'elle lo désirait,

0 « À, CHUNSVUL, Di —eur-Gerant

MAI 189€ Nil.
| TU —

-— —

I THE CARTES D'AFFAIRES

REMINGTON,
TYPE-WRITER

    
W. S. & B'S. FAMOUS

Type Writer Ritbors

And PARAGON PAPERS
Rulianis vt papier l'atugou | our machine

â Cerive et fournitures de toutes
sulles Jour inueliines à écrire

de tous genres,

Machines réparéer où échangues,
SPACKMAN & ARCHBALE,
119, Ruy Stolrar- quie-Navier

Montreal
Pour toute référence, Prière du <'u-

dressé à

J. F, F. BOULAIS, Sorel, PQ.
26 juin 1694—Ja.

Un bientaiteur de la femme

Lorsqu'une fclum- souiie jour et
nuit ; loreque La vie lui est devenue in-
<upportable et qu’elle demande la mot
cobur- Hu ange de miséricorde, quel au-
tre nom gue celui de Bienfaiteur pou-
voussnous dunter à celsi qui lui procire
un remède qui la guérit et lui fait de
nouveau ainer la vie 7 C’est pourtant
ce que fait tons few jours le merveilleux
remide “Le Régulateur de la Santé «de
la Fenue” et Yes © Female Plastera” du
Dr Larivière, C'est le seul remède qui
guérit Te * Beau Mal” et tou vs los ma-
ladies de Ja auatrice ; c’est le seul
du préparé parun médecin d’expérien-
cect Cost le seul remède employé dane
les hôpitaux et les commuvautés 1eh-
pivusere
M,J, E, Livernois, pharmacien cu

Eros, de Quebee, nous éerit : * Sept, 20,
195, Nous avons expédié ure douzaine
de Kégulateur aujourd'huwis un méde-
eit, et Jes communautés semblent tenir
voire retnède en haute estime.”

£i vous ne trouvez pas le Méyulat ur
de la Far, té de Ja femme ct 1e *Fu tnule
V'lasters” danr votre lecalit,, denivez sut
propriétaire, Dr J. Lariviere, Manville,
.L
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WURTELE & LACROIX
AVOCATS

 

CLC Wairtele, B, CL.
TPVANS

 

TV, Lacroixpay
P. VANASS:

AVOCAT
Etude 3-<Au-des-us les bureaux du
“SoroluinNo 8g, Rue Augusta,Sorel,

 

   TELEPHONE 1515 ,
 

 

Ouimet, Emard, Mavrcauls & Cuimet
AVOCATS

    

  
  

SIND SINS
Nue Saixt-SacquF , Is, ne ot ES on

Editice de la l'anque d'Epargne, ' " Pie
Je AvæLano Guraer, VS " a

Bureandu <ir de T1 8 hour 4110 pi? “ "aa de
MI Rox St Latrest, — MONTELAL th 1-6

.; | LONGUENT HOLLOWAY

MATHIEU & VILLIARD “ire oo

 

. lee   AVOCATS

No 33, Rue Uzorue | SonkLe
JE Matlieu, 1
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‘ lard, L. LA 6.
Borel, Gaspt, 1

J. H. ROULEAU
ALCHITECTE ET PROFIL. SLUR Lt

De l'École de- Arts vt Matiers de Bong0
70, BUE CHARLOTTE, SENEL pee

RUN EEE
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Capital pave HHO NES 

  Founda <table21,300,000 00
Reserve your
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4 crisrst Ci-devant enneré au Richelieu

PLACE JACGUE CARTIER,

MOITTT2 E4Lu.
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Boat
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SUCCURSALE A NOREL,

—RUE DU NUL—

JOHN MCMAHON, taire, M, Js IRENE AL
GÉRANT, subir do amie

FE a. | oflre tows Ire avantages pe
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     s Mesdames et Measicurs, sonza votre
| propre intérêt, Le soussigne a dicou-
vert récemment ct us cn Vente un
RECULERATEUR DES CHEVEUX
etun remède pour BLANCHE LA
PEAU vraiment muiveitloux.
Ce RECUPERATEUR DES CHE-

VEUX fera potisser den cheveux en ix
sctusines sur unetête chauve. Un hour
me qui n'a pas de larhe peut en six <u-
Waities en avoit Une abondante cn ve
servant de ce merveilleux Décuj-cis-
teur des cheveux, 1} cmpéche aussi les
cheveux de tomtior, En av servant de
cet excellent rensde les jeunes garçons
voient pousser tue excellente mouse
tache en six semaines Mesdames si vous
voulez avoir une chevelure surpripante
servez-vôus imanédistement du Rieu.
pérateur des cheveux, Nous vendons
aussi un remèle pour Llanclur la pean,
qui, en ut seul mois, rendra votre pean
aussi claire et aussi blanche qu'elle peut
l'être,
Nous n’avons jamais connu vue seule

dame qui, apres avoir fait usage de ce
remide, W'ait pas déclaré qu'avant de
finir la seconde bouteisle elle était de-

 

Quaud une fois l'on s’est servi de ce re-
mile la peau garde toujours a coulenr.
{1 fait auvri disparaitre lus vides, ete,
ele, e  RECUPERATEUR DES
CHEVEUX se vend 51 cents la loutesl-
le et le remède pour blanchir la pean 80
cents la bouteille acasi,

L'un vu l'autre de ces remises sera
euvoyé à toute &luesse sur réception du
prix,

! Adressez toutes vos commandes a IL.
& J. RYAN, 201 Division Street, Ot.
tawa, Ont,

P, #,Noun acceptons les timbres.
posto comme de argent, mais fen jor.
sunnes envoyant des commandes par la
malle eont priées d'acheter pour 81, vu
que pour obtenir l'un où l’autre resul-
tat il faudra des remèdes jusqu'à con.
currence de cetle somme,
On demande des agents,
Sorel, 31 janvier 1596.—Ia, 
M., RICHARD BERNARD

Organisie de l'Eglise Parolseisle de Screl

ons de
hive on  

  

muelque,
Marche, Gi
ceaux de

 

dois moines Qazsber & Pelmonse

—Marchand de-—

Farines, Provisions
LARD, GNAI-SE,

GRAIN, ETC,

91-03 Rue Jes Ccmmiceaires et Saint Pau!
MONTRRAL

Nous note chargeons de la venie de

   

  

    

   

 

   

lection sollisitees ut remise de fund- ime Morsreal
mediate, Traîtes fournis sue toutes der "Ne res cernesprivcipales villos du Dominion, Arent qua “tel Code
auvlais et américain acheté et vendu, tel Ri ane tend wifes hy ape
CoMMUNICATIONS PAR TRLEPHONR  peil

BANE DIIOILAGS
26 Mara 1a

nat queisn'eurentqu'e confelis

Prenat,

V'hOUUIETAIRE,

COIN DES

RUES DU ROI et GEORGE HOTEL PICHE
L'UNE LES PLIS SOLIDES DU PAYS | 1 v . \ uv 1 \ I E I

WE AUGUSTA, BOREL
Dépots regis et intérét accordé

 

  

 

vi a 1vennesalle
Utoutleco2tertable que
“un hen bord

II. Fiche Prop.
RUE AUGUSTA, SOREL

  

 

Traites vendues ete 3Mectées ur toate
les principales villes du

CAIT.ADA

DTATS-UNIS sauna autant= op 0 PHOUV: 1.5 00008
A AOMAGATIN

tree

A TY CrasA
Français, À et Amdricda

  

ACHETE ET VENDU - Cea i
BUCCURSALL A SUREL Morty,

Arthur Bruneau, Gérant. Prés,

MATHIEU & WRIGHT, | Lunettes, : Ce. à
POUR LE DISTRICTDE RICHELIEU

SOREL,=D

| do prosads qua go C0 tr a lout

= Jores de L'arisge une «pécialité,
 

Ces messieurs <—

 

ut tonfoure À ‘a drepet 5 our RÉPAENTONS à
position du prulsie pour faite leavneans Pose [EPA !

nue TOP

 

DEEqe, et Sun,qu’o+ voedrabieniour confier, dla ville rit as neue. Ln ate
où à la camp ane. AL. D. PIXE TIDE,

Ms ent toujours en mains toutes; . ye
! HoRLeoo do Liaol THEsortes de poêles, fournaises, meubles de

ménage, «tu aroha 3
Avusi—Maisons à vendre oit à louer En face du Marché Richelieu

| SOREL,
bla.

MAISON ERINSWICK,
Sorel, 17 decembre
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  PRÉSENTE PAR produite Apricoles et faisone des avane
sul soni (nations. ;

TELEPHONE No. 8310 |

 

F'EU-V
OCIDENT ET MALINEJ. LE BISAILLON. | ,

! No 8% RUE DU RO!7 avril 1396.—8m.  

 

 

 

 



 
 

GRAND

PIQUE-NIQUE
CONSERVATEUR

A SOREL

LUNDI, terJUIN 1898
Les HioNuRAULES MM. ANaurs

TAILLUN, DEsJARDLINS, LES MI-

NISTRES PRUVINCIAUX ET PLU-

SIEURS AUTRES ORATEURS l’REN-

LRUNT LA PAROLE.

 

Les discours commencerout à
2 heures p. m. Des bateaux de
Montréal, do Trois-Rivières, Ni-
volet ee rendront à Sorel pour
l'heure de l'assemblée. ll y aura
aussi un train d’exeursion de Ste
Jean à Sorel pur les Comtés-Unis,
une autre de Montréal à Sorel
par le chemin de lu Rive Sud, Ex-
cureions sur lu rivière Richelieu,
depuis Chambly, de St-Aimé, de
St-Frunçois, de l'ierreville et de
Berthier.

Prix de pasenge très réduite
eur les chars et eur les bateaux.

Sorel, mai 1548.

 

LESORELOIS
VENDREDI 22 MAI 1s96

 

Le Mandement des Evéques
 

Nous Seigueurs les archuveques
et évé-jues des provinces evclé-
siastiquea de Québec, Montréal
et Ottawa, ont rédigé nn mande-

ment qui a été lu aux fidèles di-

manche deruier.
L'épiscopat est unanime à ré-

clamer la passation de la loi re-
médiutrice au parlement fédéral

Le mandement fait un devoir
strict aux électeurs de ne voter
qu'en fuveur des candidats favo-
rubles à une législation réparu-
trice, Nos vénérables évêques dé-
clareut qu'ils ‘ gout les juges na-
turels des questions qui interes.
sent la fui chrétienue, la religivu
et lu morale”, et qu'il “ leur ap-
partient, lorsque les circouetau-
ves l'exigent, non pas seulement

d'exprimer vaguewent leurs vucé

ct leurs désirs en toute inatière
religieuse, mais encore de dési-

ner uux fidtles où d'approuver
les moyens couveuubles pour ar-
river à la fin spirituelle qu’ils se
proposent d'atteindre. Cette doc- |
trine est bien celle du graud l’a- f

pe Léon XIII dans sou encycli-
que Juunortale Dei, Tout ce qui,

dans les choses Lumaines, est su-

cré à uu titre queleouque, tout
ce qui touche au eulut des Ames
et au culte de Dieu, suit par en
nature, suit par rapport à son but,
tout cela est du ressort de l'au-
torité de l’Eglise.”

seen tress

“ N'échaugez pas votre vote
pour quelques pièces d’une vile
monnaie : ce vote est un devoir

et le devoir ne se vend jus. Ace

cordez votre suflrage uon au pre-
mier venu, mais i celui qu’en
conscience ct sous le regard de
Dieu vous jugerez le plus apte
par les qualités de sou esprit, lu
ferimcté de son caractère, l’excel-

lence do ses principes ct de va
conduite, à remplir le noble mi.

nistère de légielnteur.”ooo.

Mais, dieent les ovéques, duns
lea circoustances où nous nous
trouvons à l’heure actuelle, le

devoir des électeurs du Canada,
notummuent des électeurs catho-
liques, revêt un caractère spécial

d'importance et de gravité eur
lequel uous summes désireux
d'appeler plus particulièrement

votre attention. Une ‘injustice
grave a été commise envers la
minorité catholique au Manitoba;
on lui a enlevé eca écoles catho-
liques, scs écoles séparées, et l’on

veut que les parents envoient
leurs enfants & des écoles que
leur conscience réprouve.
Le Conseil l'rivé d’Angleter-

re à reconnu le bien fondé des

réclamations dus catholiques, la
légitimité de leurs griefs et le
droit d'interveution des autorités
fédiraite pour que jusiios soit

  

rendue aux opprimés Il s’agit

donc précontemeut pour les ca.

tholiques, de coucert eu cela aveo

les protestauts bieu pensauts de

notre pays, d’unir leurs forces ot

loure suffrages de façou à assurer

la victoire définitive de la liberté

religieuse ot le triomphe de
droite qui sont garantie per la
coustitution, le moyeu d’at-
teindre ce but, c'est de n'’é‘ire à

la charge de représentants du
peuple que des hommes eincère-
ment résolue à favoriser de toute
leur influence et à appuyer eu
chambre uue ruesure pouvaut
porter un remède efficace aux
maux dont souffre la mivorité

mauitobaiue.
‘* Eu vous parlant ainsi, N. T.

C. F., notre intention n'est pas
de nous inféoder A sucun des
partie qui se combattent dans
‘arbue politique ; au contraire,
nous tenons À réserver notre li-
Lerté. Mais la question des éco-
les du Manitoba étant avant tout
une question religieuse, intime-
went lice aux plus chers intérêts
de la fui catholique en ce pays
aux droits naturels dev pareute
comte uussi au respect dil À la
constitution du pays et À la Cou-
ronue Britannique, nous eroi-
rions trahir la eause sacrée dont
nous some et devone être los
défenseurs, si nous n’usions de
notre autorité pour en ussurer le
succès, .

“ Remarquez bien, N. T. U.
F., qu'il n’est pus permis à un
catholique, quel qu’il soit, jour-
naliste, électeur, caudidat, dépu-
té, d'avoir deux lignes do cun-
duite vu poiut de vue religieux ;
l’une pour la vie privée, l’autre

pour la vie publique, et de fouler
uux pieds, dans l’exercice de ses
devuire sociaux, les obligations
que lui impose son titre de fils
soutnis de l'Eglise. C’est pour
cela que Notre Très St-l'ère le

| Pape Liou XIII, dans eon Ency-
clique Libertas preestantissimum,
‘condumue ceux «qui “ cstimeut
que dans tout ce qui concerne le
gouvernement d: la société hu-
maine, daus les institutions, les

| mœurs, les lois, les fonctions pu-
bliques, l’instruetion de la jeu-
nesse, on ne doit pas plus faire
attention à l'Eglise que ei elle
n'existait pae.”” Pour l» raême
raison, il dit ailleurs (Eucyclique
Immortale Dei) : * Avaut tout,
il est néceseaire que tous les cu-
tholiques dignes de se nom se dé-
terminent à être et à se montrer
les fils très dévoués de l’Eglise ;
qu’ils repougeent sans hésiter tout
ce qui serait incompatible avec
cette profeseion ; qu’ils se serveut

dee institutions publiques, autant
qu'ils le pourront fuire en cous-
cience, au profit de Ja vérité et
de lu justice.”

* C’est pourquoi, N. T. C. F.,
tous les cutholiques ne devront
accorder leur suffrage qu'aux
caudidats qui s’engageront for-
mellement et solennellement à

| voter, au l’arlement, eu fuveur
d'une législation rendant à la
minorité catholique du Manitoba
les druits ecoluires qui lui eont
reconnus par l’hon. Conseil Privé
i’Angleterre, Ce grave devoir
s'iupose à tout bon catholique,
et vous ne seriez justifiables ni

| devant vos guides spirituels ni
devant Dieu lui-même de furfaire
à cette obligation.”

| 
 

 
Ce document porte les signa

tures suivantes :

| {Edouard Che, Arch. de
Montréal.

J.-Thonias, arch. d'Ottawa.
tL. N. Arch. de Cyrène,

“Admin. de Québec.
+ L. ¥., Ev. des Trois-Itivières,
+ L-N., Ev,, de Suint-Ilyacin-

the.
t N. Zéphitin, Ev. de Cythère,

Vic. Apost. de l’ontias.
t Elphège, Ev. de Nicolet.
$+ Audré-Albert, Ev. de St.

Germain do Rimouski.
| 7% Michel-Thotus, Ev. de Chi-
coutimi,

t Joseph-Médard, Ev.de Val
leyfield.

t Paul, Ev. de Sherbrocke.
t Max, Ev. de Druzipars,

coadjuteur de l'Ev. de Saiut-
Hyacinthe.

De la lecture de co mandement

il ressort clairement,

10. Que les évêques sout tous

unanitoes à réclamer l'urgence
d'une loi remédiatrice en faveur

des écoles catholiques du Maui-

ba;

Zo. Que les dlecteurs doivent

donner leurs auifragus à un cau-

didat qui wengagera formelle-

ment et soleunellement à voter,

au Parlement, eu faveur d'une

législation rendant aux catholic

ques du Mauitoba leurs écoles
séparées ;

Bu. Que c'est un grave devoir 

qui s'impose à tout bou catholi-
que ;

40. Que forfaire à cette obliga-

tion est une taute grave ;

50. Qu’il n'est pas permie d’a-

voir deux ligues de conduite au
point de vue religieux : l'une
pourla vie privée ot l’autre pour
le vie publique.
La conduite teuve par le parti

libéral et les déclarations tuiton
par son chef, M. Laurier, jusqu’à
ce jour, sout donc en contradic:
tion flagrante avec lus principos
posés daue lo mandement des
évêques,

Tour bieu juger de là question
nous dirons à nue lecteurs, ce

que le comte De Muistre dienit à
ses contemporains :

“ Posez les voix de part ot
d'autre et voyez d'un côté les
plus grands hommes, les plus
grands géules, lus plue grandes
vertus, et de l’autre dos sophistes,

des demiguvanis, des cars cor-

rompus, Quand vous ne connai-
triez pas un mot de la question,
voue vous décileriez par votre

bou goût pour la bonne compa-
gnic ob votre aversion pour la
mauvaise.”

De même, nous pouvons dire :
voyez à droite tous lee évêques
et le clergé, et A gauche M. Lau-
rier, et alors dites moi de quel
côté ou en quelle compagnie vous
désirez prendre place !

—+—_—

L'auteur des persécutions con-

tre la minorité manitobaine

Tout le monde a entendu par-

ler du fameux Martin, surnommé

le “jaune”, ce sectaire fanatique

que M. Laurier a introduit au

Parlement comme un de ses chers
lieutenants, et marchaut avec lui

bras de-eus bras dessous.
Martin est l'inventeur ct l’au-

teur des lois iniques de persécu-
tion contre la minorité manito-
baine. M. Laurier ne l'en estime
que davantage.

l’uur prouver qu’il rend bien
cette fuveur À son chef et ami, le

fauatique Martin luu donnait,
l’autre jour, dans son discours-
programme, à Wiuuipeg, le té-
moignage suivaut, comme une
flétriseure nouvelle ajoutée à tou-

tes celles que le chef rouge a dé-

jà accumulées «ur son frout.

Lisons cet extrait du discours
de Martin, rapporté par les jour-
raux avglais de Winnipeg :

M. Martin déclare qu’il n’y
a rien, dans le moment actuel,
qui lui cause plus de légitime or-
gueil que la présence À la tôte du
parti libéral d'un graud chef, Il
n'y a aucun membre du Parle-
ment qui ne soit satisfait do la
manière dout M. Laurier couduit
les affaires du parti libéral. Les
vétérans politiques admettent
qu'il est le chef le plus compé-
tent que le parti ait jamais eu.
Loreque le parti libéral eut à
choisir un clef il ne e’occupa pas
des questions de race et de reli-
giou. M. Laurier est un catholi-
due romnain et un Français. Il a
té choisi, non à cause de cela,
mais parce qu’ou le considérait
commo l’homme le plus compé-
tent. Aujourd’hui M. Laurier
pourrait être l’homme lo plus
fort dune lu province de Québec,
SISEULEMENT IL VOULAIT
PLIER LE GÉNUU DEVANT
L'AUTORITE DE L'EGLISE,
MAIS IL REFUSE DE LE
FAIRE. Tout en respectant I'K-
lise À laquelle il appartient, M.
aurier reconnaît qu'il est le

chef d’un grand parti, et que ce
parti cherche à le mettre à la tôte
du peuple canadien. C’est pour-
quoi IL (M. Laurier) DOIT OU.
BLIER QU'IL EST CATHOLI-
QUE, QU'IL EST FRANÇAIS,
pour se souvenir qu'il est lu dé
positaire des grande principes qui
sont le fondement du graud pur-
ti qu’il représente.”

Si, après avoir lu ce discours

de Martin, dirone-nous avec no

tre confrère La Sentinelle, de
Mattawa, ily a un Canadien-
français qui vote pour M. Lau-
rier et ses candidats, c’est que ce

Cavadieus-français n’est pas un
vrai catholique.

Eueffet, voici le premier ot le
plus grand de nos ennemis, celui
qui se vante d'avoir aboli l'usage
officiel de lu lungue française à
Manitoba, celui qui est le princi.
pal auteur de l’infâmo loi scolai-
re de 1890, voici M. Joseph Mar-
tin qui proclame bien haut que 
 

x Laurier est le chef idéal pour
ul !
Comment celui qu'un Joseph

Martin acolame aiusi peut-il être
acceptable aux Canadieus-frau-
vais ot aux catholiques ! Nous iu-

vitous les journaux libéraux à
nous le dire,
M. Laurier est le chef idéal

aux yeux de M. Juseph Martin
parce que dans sa conduite politi-
que il “oublie”qu’il est “catho-
lique”, il “oublie” qu’il est
“‘françaie”, pour ue so souvenir

que de sontitre de chet de parti.
Or, nous disons qu’un hom-

me public qui “oublie” À ce
point est absolument indigue des
suffrages de ses curnpatriotes et
de ses coreligionunires, parce

qu’en mettant ainsi les intérêts
de son parti au-dessus des iuté-
rdts de sa religion, au-dessus des

intérôts de en réce, cet homme

commet une véritable apostasie.

——©

LESPURS
Lorsque los libéraux arrivèrent

au pouvoir, à Ottawa, eu 1878,
ce fut on promettant d'être scru-
puleusement honnêtes daus l’ad
mivistration de la chose publi.
que. A les eu croire, leur
parti était composé de saints
hommes qui étaient obligés de
se défendre pour n’ôtre pas ca-
uonisés même avant leur mort.

Deux aus plug tard, l’honora-

ble M,Alex. Mackenzie, que la fa-
veur populaire avait fait premier
ministre, 6e sentant pris de dé
couragemeut et d’un invincible

dégoût de son propre parti, écri-
vait la lettre désormais célèbre

et qui porte la dute du 27 avril
1876 :

“ Les amis espèrent Lénéficier
d'emplois qu’ils ne peuvent rem-
plie, de contrats auxquels ile
n’ont pas droit ou d'avances
qu’ils n'ont pus gagnées.

“ Les adversuires e’uniesent
aux amie et poussent ceux-ci de
l’avant.

Les une cesnieut d'emporter
le place de vive force.

¢ Les autres creuseut des trau-
chées à distance et e’approchent
de la place selon toutes les rd.
gles stratégiques du siège d'uue
placeforte.

«* Et comme l'assiégé, je dois
veiller jour et nuit, arme au bras.

« J'ai blessé aa moins vingt
de mes amis politiques en défen-
dantla citadelle assaillie.”

Cette opinion du premier ui-
nietre libéral peut paraître sévè-
re ; elle n’est que juste.

———p——

Comté de Richeliou

Les nouvelles que nous rece-

vona de toutes les jparoissas du
comté sont des plua favorables à

la caudidature de l'hou. M. Des-
jardina. C’est étonnunt de voir
le graud nombre de liburaux qui
se rallient à nous purce qu’ils
sauvent que M. l'evjardine tra
vaillera de toutes ses forces a
fuire rendre justice à nos compa-
triotes du Manitoba au sujet des
écoles et à obtenir les faveurs
que nous demanderons pour l’a-
vancement de notre ville et du
comté.

l’artout nos amis sout cathou-
siasmés et l'union ln plus com.

plète rdgne duns nos range, ce qui
est le gage certain d'une grande
victoire pour le parti couserva-
teur À Richelieu, de même que

notre parti eortira victorieux dans
tout le Dominion, le 28 juin au
soir.
Dimanche l’hon. M. Desjar-

dins parlora à St-Aimé, après la
messe, ot A St-louis, ‘Jurant la soi-
rée.

Lundi, ler juin, grand pique.
nique conservateur à Surel. Les
honorables MM. Angers, Taillon,

Desjardins, les mimatres provin-

ciaux et plusicurs autres ora.

tours adresservut la parole.
Il y aura des excursions parles

bateaux, par les chars, de par-

tout, depuis Montréal juequ’à
Trois-Rivières, des deux côtés du

fleuve, eur la rivière Chambly, et
des cantons de l'est.

-_——<+

A Maisonneuve, M. le Dr Ba-
ril, conservateur, à été choisi pour
fuire la lutte coutre M. Préfon-
taine. 

M Laurier depuis 1876

L, Il o’est ouvertement déclaré
protectionuiete. Fa 1876, il dicait
à la chambre des communes :

“ Co que mon honorable ami
à dit à propos de mes terdauces
vers ln protection est parfaite.
meut vrai. Jo ne me pus avoir
été protectionniete, ce que je suis
encore. Los uns affirmont et les
autres admettent que le libre
échange est un principe libéral,
et la protection un priucipe cou-
servateur. Je ne partage pas cett
trine. Bi j'étais en Angleterre,
je m'avouernis libre-échangietes ;
mais jo suis Canadien et je crois
que nous avous besoin de la pro-
tection.”

2. Il a 6té un parfait partisan
de l’union commerciale.
A Toronto, en septembre 1889,

il disait :

“ La politique que uous avous
défendue ot que nous continuous
A défeudre a pour but de faire
disparaitre toute eutrave eutre
les rolutions commerciales de ce
puys ot la grande uation vers lo
sud. Le parti libéral, aussi loug-
temps que j'aurai quelque chose
à faire avec lui, demeurera fidèle
à notre cause jusqu’à ce qu’elle
ait été couronuée de auccès. Je
ne m'attends pas de réussir on
uu jour, mals je suis bien dispo-
sé À rester dans les froides ré-
gions de l’opposition jusqu’à ce
que cette cause ait triomphée.”

8. Il a été un partisan de notre
échange continental.

Voici sn déclaration :

* Le parti libéral ne cessera
l'agitation que lorsque le triom-
phe sera venu et aura assuré un
libre échange continental. Nous
ue perdrons pas de vue notre
objet ; nous ne nous en laisserous |
pas écurter par aucune question ;
ayant l’œilau guet jusqu’à ce
que notre but soit rempli. Si les
réformateurs d’aujourd’bui peu-
vent accomplir ce qu’ils out en
vue-—le grand principe du libre
échauge en Amérique--ila au-
rout rendu à leur pays et à la
race anglaise, un service dont ils
auront raison d’dtre fiers.”

Il a été un ardent disciple de
la réciprocité illimitée.

En 1891, il disait : ““ Quand le
parti libéral arrivera au pouvoir,
il enverra des commissaires à
Washington, afin de proposer uu
arrangement mutuet, par lequel
le libre-échange so fera eur toute

la ligne, faisant disparaître les
restrictions et les bureaux de
douanes, qui sont la cause de
frictions entre les deux paye.”

Il a aussi été un ardent disci-
ple de la réciprocité limitée.

En 1894, il dieait : * Si nous
venons au pouveir, ce jour-13, je
vous promets qu’une commission

sora nommée pour aller à Was-

hington, et si nous pouvons ob-
tenir un traité en produits natu-
rols et une liste des articles ma-
nufacturés, ce traité sera fait.”

« La politique du parti libéral
eat de vous procurer un marché
avec soixante et cing millions
d'Anglais eur ce continent.”

It est maintenant favorable au
libre-échange tel qu’il se pratique
dans la Grande-Bretagne.
En 1895,il disait à Montréal :

“ La parti libéral a confiance
dans le libre-échange sur dee
grandes lignes tel qu’il existe
dans la Grande-Bretague ; ot sur
cette question, tel que je l’ai dé-
montré, le parti libéral est prêt à
taire la prochaine bataille.”
Admirons cètte merveilleuse

versatilité ! Pendant plusieurs
aundes protectiouniste, il se dé
cido finalement à se libérer de
ves attaches et en moins de six
ans, comme chet d’un grand par-
ti, posaut eu homme d'Etat et
demandant au Canada industriel
de confier ses immenses iutérète
commerciaux À ses soins, il ex-

pose les priucipes de six bases de
législation commerciale et fisca-
les toutes différentes les unes des
autres.

Peut-il y avoir quelque chose
de plus ridicule ? Qu'est-ce que
les hommes d’affaiges pensent de
cela ?
Comme mouvement circulaire,

parfait. Mais comme économiste

politique et homme d'Etat dans
un pays commercial, absurde !
La vérité est que M. Laurier

ne connaît rien dans les relations
commerciales et dans les prinoi-

pos d'économie politique. LI e‘ef-
force de trouver des choses nou- 

velles, il en découvre une, s'aper-
golt qu’elle ne tonetionne pas, ea
essaye une autre ot aine: de sul-
te.

Assurément, nos banquiers, nos
expéditeurs, vos commerçants,
nos mauufasturiers eu agricul-
teurs ot vos artleais voulent un
homme de convictions et non de
théories de fantaisies.

—<=

Jeudi, l'honorable juge Aldrie
Ouimet a été nesermenté dans la
chambre des juges de la cour
d'Appel, par Bon Honueur le
juge en chef Lacoste, et M. L
W. Bicotte servait de greffier. Le
Juge Ourmet n été félicité par ses
collègues présents et il lui a été
aunoucé qu’il siégera pour la pre-
uière fois, le 1er juin, À l’ouver-
tare du terme de la cour crimi-
uelle ; slors sa commission sera

publiquement lue par M. Sicotte.
-——©—

A l'assemblée du Board of
Trude de Montréal, mardi, ila
êté résolu de demauder au gou-
vernement de creuser le chenal
entre Québec et Montréal jus-
qu’à trente pieds de profondeur,
et de lui donner au mbdias 500
pieds de largeur. Commeles ports
de Portland ot de Buston vont
avoir sous peu cette profondeur
À marée basse, le Board of Trade
considère qu'il est très important
pour le port de Montréal de pou-
voir recevoir les plus gros paque-
bots.

L'hôtelTadoussac

Les directeurs de la Compa:
gnie de Navigation du Richelieu
et d'Ontario ont décidé d'exploi-
ter eux-mêmes ce magnifique hô-
tel cette année. Vingt-cinq ou-
vriers sont dosceudus de Sorel et
Montréal, pour enfaire la toilette,

pour préparer et ensemencer les
jardins et parterres qui l’entou-
rent. Ces améliorations coûteront
cher, mais elles auront pour effet
d'attirer À cat endroit charmant
un nombre de touristes plus con-
sidérable que d'habitude, et la

Compagnie du R. & O. se trou.
vera ainsi amplement dédymma-
gée des sacrifices qu'elle veut
Lien s'imposer.

Tadoussac est sans contredit
l’une des villes d’eau les plus sa-
lubros et les plua belles du con-
tinent, et nous ne saurions trop
engager uos lecteurs à y aller fui-
re une visite, maintenant eurtout

que la Compagnie du R.a O.
veut faire de son hôtel, qui est
magnifique, l’un des plus confor-
tables que l’on puisse trouver.
M. Pattorson, un ancien em-

ployé de la Cie, sera gérant de
cet hôtel et aura avec lui un par-
sonnel des mieux choisis.
La Cie a décidé d’affacter au

service de la ligue du Saguenay
deux bâteaux rapides, le Curoli-
na ot le Canad,
L’au ou l’autre de ces biteaux

partira tous les jours de Québec,

excepté le dimanche, et arrivera
4 Tadoussac à 7h. du soir, au lieu
de 10.30 hrs, comme autrefois.

Co changementsera fort apprécié.
L'hôtel Tadoussac sera ouvert

le 15 juin seulement, mais déjd
plusieurs personnes ont fait con.
uaitre 3 la Cie leur intention d’y
aller passer los mois de l’été
  

 

Nouvelles Canadiennes

A Chambly-Verchères la lutte
se fura entre l’hon. M. Taillon et
M, Geoffrion.

 

 

M. Bieaillon, conservateur, fera
la lutte à Laval contre M. For-
tin,

Il y aura Exhibition à Mont-
réal cette année, du 10 au 19 sep-
tembre.

L'Exhibition Internationale de
1897 fait du chemiv. Les archi-
tectes sont à prendre les mesures
des terrains nécessaires, et les
plans des constructions sont préts.

La cause en Appel du Révd
M. Gill, curé de Granby, à été
plaidée devant les juges de la
cour d'Appel, qui l'ont prise en
délibéré. Le Rév. Monsieur en
appelle du jugement le condam-
naut à la prison pour avoir refusé
de divulguer uu secret de con-
fession.

 

  

Toruutu, Ont

Laisse Faibleot Abattu
Ref: It ot Augmente on Poids pay

lUoud's Barsapartila <
Le tiinoignage suivant vient d'un résiste de

dor eonuu parmles enploy. 5 dey
de Le ot les oflclers du gouveruciont,

M. Alired braitu, dont Le photograpu s pu
Dblt:.> cl-clessus, à été employed oe dan
Qunées par ls compagnie du chealn d

figue Conatien, ayant oceupé leshull asitiecs der.
nières La posllbor de direstouxr de tout iv {reg
d'untrezait à Toronto:

“Forunto, Out, Canada, %‘4vrior 1304
+ ¢. 1. ood & Cie, Lowell, Mass,
* Messicurs:-—Je sens qu'il est ds run dovs 1

de vous écrire pour vous dire Lo résultag uy

“usage que Jal fait de Houd's Marsapari'yy

gouts tue grave attaque do gripper

! i1OOD'’S Sarsaparliia

CUERIT
ps un état de grande fuibte 0)

a boute,les do Hood's Rors

  

     

 

  

  

  

  

4 te pèse 18 livres de plus l'asvaut fus fus
be ds tn Fran Wpinisie & recon,
at VATSAHAI AIS à Louis ceux qu
[nitiesseducorpn” ALYREL EMIT

   

Hood's Pills gurissent Ia eolstpatin,
en av udant action du canal sllueutaiza,

 

Les yankees ue viennent plus
acheter nos chevaux, pour lex.
cellent motif qu’ils en out eux.
mêmes un trop plein considéra-
ble, qu’ile téchent d'écouler en
Angleterre, même à l’état malu-
0.
11 fallait trouver pour nos che-

vaux d'autres débouchés et on à
mis tout en œuvre pour en fuci-
liter l'exportation vers l’Anule-
terre, la terre classiquefour l’im-
portation des produits l'indus-
trie agricole, et ces cftorts ont
été couronnés d’un succès plus
grand qu’on n’avait osé espérer.

Cette taison, dans la première
semaine, le Montevidean a char.
gé 147 chevaux en destination
de l’Angleterre, le Pomeranian
en a pris 100 à son bord, le Mon-
golian en à prie 49, et le Concor-
dia, 45, ce qui doune un euvoi
de 341 chevaux, chiffre qui n’est
pas à dédaiguer.

 

Le diable au 19me siècle

‘Tel est le titre terrifiant d’une
série d’études illustrées dont LE
SamevI, de Montréal, va com-
meucer la publication daus eon
vuméro du 23 mai courart. Ces
études portent sur la Frauc-ma-
çonuerie Luciférienne et la Sutu-
Giemo Moderne ; elles promet-
tent de créer la plus vive sensu
tion qu’aura jamais fait éprou-
ver le journalisme frauçais en
Amérique.
À cette occasion uotre confrè-

re va augmenter es publication
de quatre pages additionnelles
co qui en fora uu journal de 24
pages.

E SAMEDI est en vente
dans lea principaux dépôts do
journaux en cette ville.

PILULES HOLLOWAY

Rhumatisme et névralgie—li
est quelquefois difficile de déter-
miner laquelle de ces deux malu-

dies fuit souffrir le patient, muia
cette ignorance ne fera rien, si un

emploie les remèdes liolloway.
Ils allbgent et guériseent toutes
douleurs musculuirus et nerveu-
ses. Dans le rhumatisme hérédi-

taire, après avoir baigné les pur-
ties malades avec de l’eau sulés-

chaude on dovrait bien étendre

I'onguent 1olloway sur l’endroit
de façon À ce qu’il pénètre bien
et que res propriétés régulatricée

et adouciseautes pénètrent los

vaisseaux et lea nerf les plus

profonds qui, étaut excités cau-

sent la douleur et l’enflure. Les

traitements Hollowry ontle mé-

rite de d'dloger ls maladie eaus
ruiner la constitution, ce qui étuit

un résultat inévitable de lu saison.
=

PIERRE PRINCE
Huissigg px La Coun SUVERIEURE

pT=

Huissier Andiencier de la Cour de Cit»

cuit du comté de Nicolet.

AGENT D’AYPAIRKS, CONSTABLE, Er, Ese.

NICULET, VILLE.
Nicolet, 2D février 1896.—la.

  

WILFRID CAMIRAND
AVOCAT

NICOLET, P. Q

Bolte postaty 68, Téléplono 22.
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Les amis de l’hon,| Graad piquenique libéral à Se eue Mme Victor Gladu

|

ANNONCES NOUVELLES NOUVEAU MAGASIN: oo HORAIRE No 4 TrM. Desjardius et d»
M, Bruneau se sont
entendus aujourd’hui
pour qu’à l'avenir los
comités dans la ville
de Sorel, pour les
deux candidats, ne se
réunissent dans leurs
salles respoctives que
les mardis cb sameds
soir,

Signé,
Hon. A, Desjardins,
A. A, Bruneau, .

PTT —

os de Sra duDit
La question des hôteliers avec

la municipalité est réglée.
*

Lau nuit dernière il est tombé
une pluie qui a fait un grand
bien.

*

Voir la nouvelle annonce de
M. George Arseneault, mar-

chaud, qui paraît dans une autre
colonne.

*

Lea MM. Chapdelaine sont a
luire un imaguifique trottoir en
fuce de leur propriété, sur la rue
Augusta.

« *

La fête de lu reine tombant le
dimanche, elle sera célébrée lun-
di. Sa Mujesté eutrera alors dans
su 78ème année, étaut née le 24
mai 1819.

*

Assomblée importante des
membres de la C. M. B. A., ce

soir, à 8 heures, À leur ssatle ordi-
wure, Parordre, F. Lefebvre,
Président.

*

Mardi, c'était la première com-
mumon au collège du Sacré
Car, Élors qu’un grand nombre
d'entants ont reçu Dieu-Hostie
jour la première foie.

La compaguie du Richelieu
innuguera, dimanche prochain, le
24,43 heures de I’aprde-midi,
ses voyages du dimanche de
Montréal à Québec.

*

les gamine ont, vers minuit,
brixé une des vitrines du maga-
sin de chaussures de M. Arthur
Langlois. Ils voulaient eaus dou-
te voler, mais ayant entendu du
bruit et crier À la police, ils se
sont sa-ivés avec la rapidité de l'é-
clair. Les noms de ces cambriv-
leurs sont inconnue.

*

J'ai l’agenca de trois grandes
manufactures de bicycles. Le
“Cleveland”, le “Cavalier” et le
“Pelham”. Si quelqu’un avait be-
soin de bicyola veuillez venir me

“ voit ou voir M. P. CG. Lemoine,
qui est aussi autorisé À prendre
des commande,

A. C. Tazues,
77 Rue du Roi, Sorel.

*
Dimanche prochain, 24 mai, à

St-Hyacinthe, il eera joué une
partie de base-ball, la première
Fartio de ligue, entre les St-Hya-
einthe etles Platteburg.

Les prix d’admission surle ter-
Tain des joutes ont été fixés à 15
ete pour les bommos, 10 cta pour
lesonlants, ot 10 cts pour un siège.

«

L'hon. juge Ouimet était en
ville hier, 11 à siégé dans une
cause d’habeas corpus, sur de-
aude de Arthur Gill, de Pierre-
ville, condamné à un mois de
Prison pour bris de clôture. La
conviction à été cassée ot le pri-
tonvior mis en liberté, M. Pla-
Mondon occupait pour le requé-
tant,

*
M. Win Boivin est excossive-

Meut occupé de ce temps, et il
emploie un plus grand nombre
d vuvriers que jamais. C'est lui
AU à le contrat pour agraudir la
chapelle de l'hôpital ot construire
le chomin couvert au-dessus de
a tue Rameay, entre l'hôpital et
Vorphelinat, Cos importants tra-
TAUX vont commencor incessam-
ment,

Ours jeudi prochain. L'hon. M.
Laurier est annoncé comme de-
vant assister A cette réuuion,
Les conservateurs auront leur

pique-nique à Sorel, lundi, le ler
juin. Les honorables MM. Au-
gers, Desjardins et Tuillon, adros-
seront la parole.

Ces assemblées ue seront pas
contradictoires. C'est une réunion
des amis de chaque parti.

Le onze de mal, à St-Antoine
de Richelieu, Adde Perriu,
épouse de fou Victor Gladu, eu
son vivant notaire, rendait son
âme à Dieu, à l’âÂge de quatre
vingt-clug ane.

utive de la parvisse de Ste.
Anne de la l’érade, elle avait
tait ses études au couvent des
Ursulines de Trois-Rivières.

C'était une femme forte s’il
en fut jamais ; elle jolguait A une
rare pidté ves qualités de esprit
et du cœur qui la rendireut si
chère & tous ceux qui eurent le
bonheur de la connaître,

Dieu, qui la préparait à une
vie toute de sacrifice, lui avait
accordé uu grand esprit de for.
O'est cet esprit de foi qui la sou-
tint pendant sa dernière maladie.
Pendant les quatre années que
dura cette cruelle maladie, elle

Les damesde charité ot wu.
tres de cette ville feront leur pè-
lerinage anuuel sous la direction
de M.l'abbé Bernard, jeudi pro-
chain, à Notre-Dame de Bonse-
cours de Montréal.
Le départ de Sorel se fera à 6

heures précises par le vapeur
Chambly, qui arrêôtera en mon-
tant à Lanoraie ou Lavaltrie,
pour le temps de la communion,
daus un de ces endroits, et conti-
nuers ensuite jusqu'à Montréal.
À 5 heures, à l’égliee de Notre-
Dame de Bousecours, il y aura un
salut solennel pour les pèlerins,
Le départ de Montréal se fera

À 6 heures.
Les repas sorout servis À bord

par les dames de clarité, à 25
cents.

Les cabines, pour celles qui en
voudront, seront vendues à bord.
Prix du passage, pour les dames :
60 cts. Pour les demoiselles, 50
cts,

Ce voyage est fait au profit de
d’orphelinat et nous n’avous au-
cuu doute qu’il recevra toutl'en-
couragement possible des dames
de Sorel, et aurtout des damos de
charité.

grande résiguation ; quelquefuis
la souffrance lui arrachait un cri
de douleur, niais elle reprenait
bientôt son calme, et dieait:
* Mou Dieu, que votre volonté
soit faite.”
Bou Ême éprouvée par le crau-

set des souffrances était mûre
pour le ciel ; tant de vertu méri-
tait une récumpeuse, et Marie
vint elle-même recevoir cette bel-
le âme pourla conduire au ciel.
Ce futle treize qu'eurent lieu

les funérailles. La levée du corps
fut faite par M. l’abbé Albert
Gladu, petit-fils de la défunte,
et c’est le Trèa Révérend Alphon-
se Gravel, Vicaire Général du
diocèse de st Ilyacinthe, son ne-
veu, qui chanta le service.
Me Gladu laisse pour déplo-

rée eu perte, quatro filles, dont
deux sont religieuses dans la cou-
grégation dus sœurs de Jésus-
larie, et trois fils, Victor Glada

Ecr., M. P. P, Ernest Gladu, Ecr.
N. P. et M. Menri Gladu,

« Dieu, nous en sommes convain-
J'ai ajouté à mon assortiment |cus, a su déjà là-haut récompen-les rafraichissoments tels que :[éer par un haut degré de gloireEaux minérales St-Léon et Vien-|les mérites d'une vie si bien rem-

na. Aussi sodu-water pur, soda

à

| plie.
la crôme, ginger-ale, cidre. Je
tiens aussi la Lager Bière Mil-
waukee, les bières de Dawes de
Lachine, de John Atkiu et de
1L. A. Ekers.

A. C, Taaurs,

77 Rue du Roi, Sorol.
*

TROUPE FRANÇAISE—
Mardi, le 26 du courant, viendra
une troupe francaise Îleller &
Cie, de Montréal, donner une
wraude soirée à l'académie de
inuaique de cette ville, sous le
patronage de notre jeune fanfare
de la cité de Sorel.
VARIETES.— Magnétismes,

Magics blauches, Spiritualisme,
Sergent Mumain, Roi du Papier
ete, ote.
Ne manquez pas cette occasion

d’aller voir jouer cette magnifi-
que troupe.
Admission, 10, 15, 25 et 35c.|-

Nous prions la famille de vou-
loir bien, croire à nos bien vifs
et bien sincères regrets.

R. I. P.

LA MEILLEUREpolice d’as-
surance mutuclle contre les atta-
ques de maladies est trouvée en
prenant 1lood’s Sareaparilla. Si
vousêtes faible elle vous fera fort,
 

HOODS PILLS sont les meil-
leures aprds diuer. Esenyoz-ou
une boîte. 25 cts,

pe

Marché de Sorel.

CORRIGE A CE JOUR

22 mai 1899.

  

  
   

Léounes
IPatates, lo minot..... 204 25

Choux, Ia tdte........ 54 6
Borel vient de perdre un de[Oignons, ile mmot... 00 & 1.40

ses bons citoyens, dans la per- |Oignous, Ia tresso..... 154 20
sonue M. Narcisse Carpentier,

|

Fêves, le minot… … 1.00 à 1.25
bourgeois, qui est décédé jeudi, GRAINS
le 21 du courant, a I’ige de 73] .
ans, Pois, le minot.......... 85 à 1.00

M. Carpentier faieait partie de

|

Avoine, le minot...... 35 à 40
la Congrégation des hommes et

|

Sarrasin, le mino 40à 45
Orge, le minot.
Guudriole ........ 404 45
Graine de mil.........
sméricaine.....….. 2.50 à 2.60

était très estimé de tous ceux qui
ont eu l’avantage de le connaî-
tre.

Il laisse pour déplorer sa perte,
son épouse et un fils, À qui nous
offrons nos condoléances les plus
sincères.
Les funérailles auront lieu de-

main matin, à 8.80 hre.

VIANDES

Bœuf la Ib.….……………. 64 7
Bœufies 100 lbs... 4.00 A 6.00
Lurd enté.….….….….…..... 9 à 10
Porc frais les 100 Ibs.. 5.50 à 6.20
Porc frais le livre... |8à 8
Veau joune,quartier… 50 à 75
Agneau quartier... 754 1.00

VOLAILLES KT GIBIBRS VIVANTS

Dindes, la livre....... 94 10
Oies, la pidee....... 404 46
Oanurde, Ia couple... 00 à 00
Pigeon, la couple...... 00 & 00

Sir Adolphe Chapieau

La Presse dit que sur la foi
d’une dépêche télégraphique
tranemise parl'agence de la pres-
se associée, elle a annoncé jou-
di que notre gracieuse Souverai-
ne avait, À l’occasion de l’anni-
versaire de &n naissance, décoré
l'honorable J. A. Chapleau de
l’ordre de St-Michel et St-Geor-
£9, au grade de commandeur, et
que sir Donald Smith avait été
promu à la dignité de grand’-
croix dans lo même ordre.
Le lieutenant-gouverneur, qui

était de ge

à

Montréal jeu-
di, n'avait encore reçu aucun avis
du bon plaisir de Sa Majesté,
mais à son arrivée à Sherbrooke,
il à reçu une notification officielle
de lord Aberdeen pour lui au-
noncer cette bonne nouvelle.
Eu réponse à une demaude de

renseignements, l’hou. M. Cha-
pleau à confirmé sa nomination
et nous informe qu’il conservera
son nom d’Adolphe, qu’il a tou-
joure porté, qui est celui par le
quel sa mère l’appolait et que ses
amnis connaissent le mieux.

Ainsi, à l’avenir, on dira sir

 

PRODUITS DR LA FERME

Beutre de Crémerio .. 22 A 24
Beurre fraie, la livre. 18 4 20
Beurre sals on tinette. 15 18 à 29
Œufs frais la doz..…. 124 14

DIVERS
Sucre d’érablo, la lb. 84 20
Saindoux, ln livre.104 12
Tabac en feuille, la Ib. 6, 8 à 11
Foin le 100 bottes....... 8.50 & 9.50

FARINE

Furine en quart. 4.00 4.25
Farine on poche, 98ibe 1.00 à 2.20
Farine de blé d'inde 1.60 à 1.56

SI VOUS ETES FAIBLE
ET SANS VIGUEUR

FAAAYEE LA
Vin de Quinine de Campbell

C'est le grand remade contre la débilité.
ré

      

 

    Adolphe Chapleau.
 

fit toujours preuve de la plusila

45 à 50h

canadienne... ….... 2.75 à 3.00 |1

Poulets le cnaple..... 50 0.751
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CANAUX DU ST-LAURENT
Divisiondee Iroquols

AVIS AUX CONTRACTEURS
DES BOUMISSIONS cuchetéss adree-
AU 80Ussigné Gb sudossées “doutmie-

tion pourles carats du St. Laurent,” se-
rontréques à ce burvau jusqu'à midi,
vendredi, le 18 Juin 1506, pourla divoe-
slon, le creuays et l'élargissement du
Canal des Iroquois,
à Dos plane et spécifications de l'uuvra-
we peuvent être vus au bureau del'inçé-
vleur «nu chef du Département des Clis-
mine de For ot Cauaux à Ottawa, ot au
burecu de l'ingénieur susiuteudant de
Cornwall, où les blancs de suumiesious

Urpont être obtenus lu et apris lundi,
e 18 mal 1506,
Encss du aucirités, les signatures actu-

elles Jevrout ôtre mentionnées ainsi que
Hatüre da l'oecup tion, et lo lie 4 d ;

ln résidence de chacun des membres de
ls dite société ; uu chèque acc pté par
une bauyue au iuoulant de $15,000 de.
VFL aussi accopagict ls sodminion, Ce
chèque accepté duvra être alresséau Mi-
nistre des Chemins ile Fer, et Canaux, et
sera forfait si le partie soUmettante re-
fase d'accepter le contrat paur l'ouvia-
Be aux pr.x ot aux termes specifics dans
l'offre soumis. le chèque accepté, aina
Ou VOYé, sera retourné AUX parties res-
pectives dont les soumissinns n'auront
pas été acceptées.
La plus bawe ou aucune autre sou-

mission ue sera pas nécessaitement ge-
coptée.

Par ordre,
* J. ll, BALDERSON,

Becréiaire.
Départargant dos Choming dv for et Canaux
chine10 mai 1996, , '

Sorel, 82 mai 1896,—3i.

   
VENTE

—PAB LE—

No 8992

In re ’

Lavalléc,
Defendeur.

Lrrmstrong.

Requérant.

—T—

KENT & aL,, Curateurs-conjoints.

Un lot de terre situé en la pa-
roisse de SAINT-AIME, rue
BONSECOURS, étaut le lot
numéro quatre cent-quinze (No
415) du cudastre officiel do la dite
paroisse de Saint-Aimé.
Vente à la porte de l’église de

St-Aimé, le VINGT-NEUF MAI
courant, À dix heures de l'avaut-
midi.

P. Guévremont, Shérif.
Bureau du Shérif

Sorel, 21 mai 1896,

 

COMPAUNIE DE NAVIGATION
RICHELIEU & ONTARIO

DU FURT DR SOREL

Le Montréal et lo Canada, tous les
fours, excepté le dimanche ; pour Qué-

cy à 10 hre p. m., pour Montréal, à 2
rss, m.
Le Trois-Rivières pour Montréal, le di-

manche et le mercredi svir à 6 heures,
Pour port St-Frauçois, Nicolet et Truis-
Rivières, les mardis et vendredis, à ©
heures du so°r
L + Chambly. pour Montréal, arrétaut «

Lanoraie, Lavaltrie ot 8t.Sulpice,le lun.
di et le jeudi matin, à 3 Imures. Pour
Chambly et les ports intermédiaires, le
mardi et le vendredi, entre 8 et Gh, p. tu
Le Sorel, pour St-François, Moulins

de Pierreville et Pierreville, le mardi et
le vendredi, après l’arrivée du Trois -
Rivières, et le samedi, à $ hrs p. mi.
De Pierreville pour Sorel, le diman-

che et le mercredi, à uidi, et le samedi
AG hraam.
Le So pour 8t-Aimé, le jeudi, à £

hra a. m. Départ de St-Aimé pour Sorel
Afhrsp m,
La Mouche à-Feu, de Sorel pour Ber-

thucr, tous les jours, excepté le diman-
che, À 8,30 ra a Me, et 3.90 pow, De
Berthier pour Sorel à 11 bran, 1, et 6
irs P mi.
Le dimanche, la Mouche- à fou, parties

de Sorel pour Yamasks, Bt David, 8t
Aimé AB hrsa, m,

EXCURSION DU DIMANCHE

Le vapeur Terrebonne part de Montes)
tous les dimanche matin à 8 heures pour
Sorel, arrêtaut à Varennes, Verchères,
Contrecœur et Lanoraie,

Départ de Sorel pout Montréal à 2.3)
hrs p. m. arrétaut en montant aux Ports
ci-dessus. Prix réduits,
Pour toutes informations s'adresser

au bureau de la Cie, à Sorel,
LOUIS LACOUTURE,

AGKNF.

Sore’, mai 1896.

A vendre & bon marché
Trois belles terres ot unchaland neuf,

construit par 31. Usorge Manseau, 108
rieds x 24 pierls et feds de cale.
onus en wérisier, bordé en épinette

 

SHERIF

HARDESFAITES
Le soues'ynS à l'honneur d'annoncer

su publicde SOLE. vb des wuvirone
wi visut d'utv.is tie nouveau mu coin
e UAUDES à Morel,

RM VACE DU MAUCUÉ

Où était M. Cyrille Mongeen
ot qu’il tiendra eoustatument tous lus

tweedy, drape ol wiitras etoiles pour
les lubiilosnents d'bosmues,

Il tient aussi en stuck tout ce qu’il
faut pour les mupeivirs, vn fait de colluts,Poignote, chouisen, caleçone, corps, cols,
ske

H coufvetionvera à urdre lee hubille-
uents qu'on voudra bien lui confier, et
ce d'aprèsiius plus nouvelles coupes, qu’il
gerautira,
— ;

Les prix vont raisonnables et la plus
entière satisfaction sera duunde,
BGF-Une visite eat respectucuseiment

sollicitée,

F. DESMARAIS,
MARCHAND-TAILLRU H,

Ancien magasin de Cyrille Mongeon
EN FACE DU MARCHÉ, SOREL,

19 mai 1896.—811.

 

urea de Poste de Sorel.
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dATILAC
CANAL DE TRENT

Avis aux manvfucturiers et mar.
chands de ciment Portland

Den soumiseiuns cachetées adresaier
au soussigué et portaut l'end ss “sou-
missions pour ciment de Portland,”se-
ront reçues à ce bureau josqu’à midi, le
VENDREDI, 29 MAI 1996, pour foar.
nir et délivrer 14,000 où aucune partie
de cette quantité de ciment Purtland.
Des spécifications #t formules (le sou-

tuissions peuvent être obtenues par lus
parties désirant soumissionner au bu-
reau de l'ingénieur en chef des chemins
a fer et canaux, Ottawa,
Daas le cas d’une compagnie, le num

au complet, la profession et le lieu de
résidence de chacun des membres dui-
vent accompagner ja soumission, ainsi
qu’un chèque de banque accepté égal
à 5 pour cent du montant de la soum.s.
sion, Ce chèque accepté doit être endossé
à l’ordre da ministre des chemins de fer
et canaux, et sera confisqué si Ja partie
qUi eoUm ssionne refuse d'entrer en
contrat pour l'ouvrage au prix et zondi-
tions mentionnés dans fà soumission,
Ce chèque accepté ainsi envoyé sera

retogrné aux parties respectives dont les
soumissions n'auront pas été aéceptée
Ce département ne s'engage pas ce-

pendant à accepter Ja plus lasse vu au-
cune des soumissions.

Par ordre,
J. H, BALDERZON,

Secrétaire.
Departement des chemins de fer }

et canaux,
Ottawa, 7 mai Lsp6,

19 m ai 159¢.--2i,

 

Furnitures vor le Péni-

tencieri

Des sourutuissions cachetées adressces
à l'inspecteur des pénitenciers, Ottawa,
et enduasées ‘BSoumissions pour fourni-
tures ”’ seront reçues jusqu'à mercredi,
le 10 juin, à sidi, des parties désireuses
de contracter pour les fournitures, pour
l’année fiscale 1890-97, pour les iuatitu-
tions suivantes, noummées:—

Pénitencier de Kingaten.
Péaitencier de #1 Vincent de Paul:
Pénitencier de Dorchester,
Pénitencier de Maurtoha, ;
Pénitencier do la Colombie Anglaise,
Prison da Régina
Des sousuissione séparés seront re-

ques pour chacun dea articles suivants:
1. Farine, (canadienne, forte pou

boulangers). ;
2. Bœuf et mouton [frais],
3. Fuurrage. ;
4. Charben.,(anthracite et bitume).
8. Bois de corde.
6. Epiceries. .
7. Pétrole (meilleur canadien, en

barils).
8, Marchandises sèches,
9. Drogues et médecines,
10, Cuir.
11+ Fer.
18, Boi de sorvice,
Les détails d'informations avec les

formes de soumissions seront fournies
sur demande aux gardiens des différents
pénitenciers,

Toutes fournitures sont sujettes à
l'approbation du gardien.

Toutes les souaiissions soumises de-
vront *pécifier, clairement, l’inetitution
ou les institutionsaue l’on propose de
subventionser, et devront porter l’en-
dos d’au muins Jeux sûretés résponsa-
bl

DOUGLAS *TEWART,
Inspecteur des Pénitenciers

Département de Je Justice.
ttawa, 4 mai 1896.

Sorel, 13 mai 1896-3,

 

A Vendre

Une magnifique terre, à West Wick-
ham, d’une superficio de 100 acres, avec
maison, Litiments presque neuls, rane
ges, écuries etc, dessus érigds, À ‘doux
urpents de la maison. ily à use sucre-
rie de 8004 1000 vaisseaux, Veryers
de toutes sortes de pommes,

Les j au moins de cette propriétéee
en culture. Possewion immédiate.
Couditions j en argent comptant et la

balance 6 par 100. rouga de première classe.
Nadremer 4 V. GLALU, Notaire, à

Saint-Françuis-du-Lac. Ecorel, 6 mate 1806-Jm.

Pour plus amples informations s’a-
dresser I Ed, Cournoyer, d3 Wick.
ham, ou à M. l’abbé Onés. J, Desro-
siers, à Suncouk, N, H.

18010" 17 avril 1896.—jas,

 
 

JANVIER 1506,
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ALLE LIViAK » MALLE FERMÉE

-—————|———
AN pu A. M. 1, 4.

VOIES FEKREUS,

Rive-Sud, Bor! & Monthly... 00 “an+ " »alneeli 8.00 soeurs“ “ dian he asrenene so
Comtén:Unin, Sorel à Et-Hyueiuthe. <a 1.40Pacifique, Berthier à Québec .… lzgn "0" Berthier à Montréal sentestio. 12,30 es

“ vutnecdion... 30

COURRIERS

Berthier-en-[lutt satacoli… € Tau CEBorthier-en-haut...... à 12.80 (4) LesessrenessSt-Ours à Etefliluite.…srorenmenennss be Gén
6 « sutpcsii Bu) soon
s “ dituanche

1

ae Gan
Sto-Anne-de-Sorel, St-Joseph-de 5 200 3.440Ste-Victoire, wanli, judi, samedi,., . 2,0 sus
tr

rt

SOMMALRE

Montréal, Etats-Unis, l'Outgrio et l'Oue-t Lu.à 12,34 { 6.458
JM “ Lf sane {ran 3.15Québec, PEst et lea Provinces Martine,voor... son loeb

“ sated Tae Vennncarenees

Les matières enrégistrées doivent être déposées au Moins 15 minutes avantVheure annoncée pour le fermeture «l'utie nuatle.

HEURES DU BUREAU DE l'OSTE
 

SEMAINE [DIMANCHE FETS

ru A, MN, AM. », M

t A4Bo 22,00 à 3,00
Entrée générale Son deca a 0 30kA DE F7L00 à 9,00Guichet et Bettres Enrezistrees [sou à Todai
Maudats-puste et cained'épargne-[>.00 à 606

Tr.c pUPpLESSsIS.
MAITRE DK l'OSTÉ

DU NOUVEAU
——NOUS RECEVUNS LEs—

MARCRANDISES
DU—

PRINTEMPS
C'est le meilleur temps pour acheter les

COTONS et les INDIENNES
Nous vendons ces MARCHANDISES AU PRIX DU GROS

  

 

   

 

BNELDS NSVYENVA
VENEZ ACIETERUN HABILLEMENT.

C. 0. PARADIS

 

 

LA GOMME DU
DR ADAM

 

rosede

 

Cuérira veus anal

Demancez fir:rtoui.

"1e MONTRIAL,BlackieAD 1 ;
La poli “ ROYAL BLACKLEAD ” Pupitrenct

7e tache pas les mains ni rougit TEESii.
au fau en exhalant dos odeurs om-! &co. Lita ps esta ;
Joisonnées comme la plupart des 2°0.nux3riicavesMoussa:
Jolis en pats ou liquides. Pi

Le poli le plus économique Pa ~
sur lo marche,

   

  

 

Hertvez
pour

Catniogue .  
     

    

  

   
TELLIER, ROTHWELL & CIE

Seuls Fabricants, MONTREAL, |
    
  
= BICICLES \-…$eord > 8 ji; #.

(cnwood, Rambler, Cresce: > !
i yoy et Specials, Neufs et rue Yong or à

{fl dc seconde main. Nous veuduns Le: musiciens | La Sonoritd, . ipartout. Demandez nos prix et lexprononent

|

Le Timbre, 9)
vous Épargnerez voire argent.
Kiparages ct nikelage.

CATALOGUE FRANCO
T. W. BOYD & SON

1643, rue Notre-Dame, Montreal

fucomparubles jLn douche,
tour aburve eile Models.

   

   

VIN DE Reud lo Sommell of I'Apctit,

QUININE our es INVALIDES.
DE CAMPBZLL Un Touiguo parfait,

Recom:nandé par les Midecins,

© k pe
VOODOO

py 8/ VOUS TOUSSEZ PRENEZ LE

BAUMERHUMAL;
Croup, Coqueluche, etc,

23c. la bouteille, Eu vente daustoutes les pharmacies et épicerien   

2 Ans de Grandes Douleurs ca <curis.
Guéries par le “D, & L.” MENTHOL PLAs1,

ferme souffrait depuie ans dea gi. are à l'opeute guiivhe et wag. vo
gears employs ela. reiuèsles aus rein poulagement elle oasaye Le :
D &L an onthot “qui agit de suite. Leite cov vca (At vendre des centaines de ova «...

avec patistartion. de Se titres a NE, Phurmscien, Liver Johu,

   
  

   Le
En vente partent, agc. chacua :
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vité aujourd’hui sur tous a : “A

pointe de lu Puissance après
,

cinq annéos d'inactivité pussées ;

sous lo régime es libéraux ! Lu POS

Patrie ne veut pas voir qu’elle

dowoure duns les ténèbres.”

J. ISRAEL TARTE

 

 

Comme un Navire Sur la Mer
Orageuse. ts

81 Fountaia M, Won- Mast, 0-4, 1094,
ï

  

    

  
       

  a
Nevedy
és rdde tn  

  

 

I que mis un
autre sta oc ae Laut do cuis oi je
B00 81 PAA £3 hus uti 85 lip i

WILL HICKEY.

Mde. Brown,dy No. § Rue Literty de la même
wie
veut holo nated
Tore Apia atorsOr patted'a ears de

emt. 1e pur de Ton 1 mie Nem

Tn Livee Precicax aur lee
Mutndies Nerscusesitue
our ide

“use due  

 

  

 

este paies wa hi oF —porla

KOENIG MED, CO., Okicago, IIL
Chez tous Phurtunciens. à $1 In bouteille

ou U pour $3.00.

Aorsis 1

E, Metisir, 2123, 1 No titePaene,

Moulin. |

Lan ur, at. - ont les,
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J.N, DUCLAY & CIE.
Le = i + «te ce

Cra T ‘a cat Tver,

i laladu bo une duel ond

Cohen .

Avee un capital souscrit de

PZ0.0CC0.-
hate

   to ee

  ni re oon …

marche kes
aire leu
Bit puis peur he pue

Cotpiant at ile
tre abcienhe +:
nots loti. Jatt

at ataver Île se sont
semis s et du plu

Latte raisons
nentde no”

  

Dan qe sible,

IN. DUGUAY & CIE.
Labia, 20 Mars But— dw,

Aux Amateurs de musique
ct de Piano

Grand assortiment de Musique
pour ie J'IANO. METHODES
pour apprendre le PIANO, ete.

MUSIQUES, CIIANSONS.

Belles chan-ons notées À 10 cta.

Mugnifiques chansontiers notés
de 25 à Bôcte,

Chuansonuettes, Romances de

toutescortes. B'adresser & Alfred

Jausier, Bureau * du Sorelois,
Bulte, G2, Sorel.

a

ous ©. pâta où liquides.

 

——NOUS KÉCEVONS LES——

|MARCHANDISES
voaUser

NTEAPSPRI
C'est le meilleur temps pour

COTON" et les INDISNNES
Nous voudons cos MARCITANDISES AU I'RIX DU GROS

  

 

 

VENEZ Voir NOS

TWEHD WSBNLNYH,
VENEZ ACHETERUN 1IABILLEMENT.

6. 0. PARADIS

achoter les
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L-;  i"NOVAL BLACKLEAD”

. 8 pas tes mains ni rougit|

{a cu exhalant des odeurs em-

-nnius Comme la plupart des

Le poll Ie plus économique

sur le marche.
——

7'LITR, ROTHWELL & CIE

Eutlz Fabricants, MONTREAL.

SICICLES
iienv aad, Rambler, Crescent,

; L Crawford ct *pecials, Neurs et

{> Ri be Nous venons

'
cr nos prix et

nerer voite BIZEGL
  

© TAL GATE FRANCO.

QUI Lege |

TEES. ix

a

LA GoMmsE EU

DR ADAM
MÉzita Votre N tr

|

i
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EE Ce nTLY -

   

 

 

   JWAALEpeur
i Ÿ PIANSS

Magesins: i ips : ;pt, de qe”
rus Yonge. ces vad

  
Ecrivez
pour :

Catalogue. SES.
¢ Sia

  

  

   

is | ar a pikelaze.

T. W. BOYD & SON
“651. rue NotresDame, Montreal

Une GRANDE OUVERTURE de NOUVEAUTES.

D. FINLAY & FILS.

  

  
   

 

D. FINLAY & FILS.
GRANDE OUVERTURE DE NOUVEAUTES

 

Les uméllorations à NOTRE MAGASIN étant terminées
nous tieudrous

LUNDI, le 18 MAI courant,
ET LES JOURS SUIVANTS

None vendrous notre STOCK COMPLET à des PRIX TRES

REDUITS.

Nous avons uno grante quantité de lignes spécisles quo nous avons

achetées à GRANDE REDUCTION lesquelles nous veu-

drous à TRES BON MARCHÉ,

 

Unie visite «-t spécialement sollicitée À cette occasion ui est

la meilleure encore viferto À tous les ACILETEURS DE

MARCHANDISES SECHES.

34 & 36 Rue du Roi.

 

PORTE
—Dee.
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ATENViori's EXHIBITIONS

JOHN LABATT' LON.ü«
LES MEILLEURS BREUVAGES

Ont vbteuu la plus Haute Récompense #UT cf contient & 15x) orition Ua.

verselle, Chicago, 1403, et une Médaille d’Ur à l'Fapusition de la Mi-Hiver, à 4.

Francisco, C'al., 3884,
,

SL 1*usact 1, aed TOUTE ports, tous les convmnentaduConadact dnd iy

Unis, et ont obtenu HUIT AUS MEDAILLES en Or, eu Au nt et en fe

ze, aux Grandes Expositions Universelles.

FRIX SPECIAUX AU GROS,

UN PORTE A DOMICILE DANS TOUTE LA VILLE,

sa-"2RLÉFIIONEZ par le st-LAURENT No 32, à

F. N. CILAGNON, "vise meuvess.
6#-SEUL AGENT À SOREL.

Sutel, 8 janvier 1x96, =a.

  

 

 

PARASOLS HOUVEAUX
 
 

THÉ SINEEA Mu bd,
Qui a obtenue 54 premiers prix à l'Exposition de Chicago, étant le plus 

Nous venons ‘de recevoir un grand assortiment de PARASOLS, il

  

éco.‘ os.
200, AuxST.JacaVET MELTRZAL To Co y en a jourtout les GOUTS ot pour toutes les BOURSES,

pooley
0

| Choix vxttuordirutio dans les MARCHANDISES à robos noires.

Nos MA HCITANDISES à robes de couleurs sont do premier choix.

|
i GARNITURES,

o--—
 

ROL,
° BRAIDES PERLE ET AUTRES.

Lea mpsicien{La'Panarité, “se | Loatolles couleurs et noirs.

Esrence | Toutes is girnitures gout ce qu'il y a do pius nouveau.

a Femme| KOTLE DEPARTEMENTde MODES e-t tonjours sous la Di-
rer as 5 L recto n de nu tte habile 310 iisto 4e M, VIGNAU LT, qui donne
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Si VOUS TOUSS

Cre quécsdiqté fraugas 358 CAEE
croup,

;BAUME RH
a: Ja Honteille, Pnvnte Gosstouts 1-1

QUININE Pour LES

ueluche, vo.

Read lo Sommeil et I'Apetit.

INVALIDES. |;
Un Tonique parfait,

Recommandé par les Médecins

EEPRE PRE “Sew

EZ PRENEZ LE ’

UMAL
onsomptlon, Bronchite, ¢

Lf Ô
x Khumes.

  

acte
¢
+++++<+++++++++444%4%4%4%%4%%0

Liste C5 principaux livres

—LE LA—

Tv DERIFRESE
À VENDRE FAX

Alfied Lussier, au ” SoreloIs ”

JIEE POSTE B42, > REL.

be 2 ral Paavne,

A ct ou Por beiin Catholique,
“ae ar Vais queur,
’ ve bemrs,

lvcholle,
EE Universe,
Laub or Vain
La Maisli tion dun Pere,
su Maiveux,
Le nraut jrenlu ert ane
b'ÜU-urpateur,
Mignon,
Troma Vera,
La - PHables Rouges,

Un mattage pour l'autre motole,

Une erreur fatale,
Ma belle mere,
Le ~enment du Corsaity,

L'amour de lu profaite,
Entreti a ur le Vi de Navotéon Te
Les Mv-150-- de Montical,

Fraugois de Bionvi Fe,
Awour et Hane,
Félix Poutie,
Jeutr de Calais,
ftolineun Crue od,

  
  

 

1
L
I
|
|

  

| Le Fratricile,
Charge odie,

La feumue du th,
Lo Ver 2 ane duane ds Forges,
“ wet Belle Ruse,
L'enfant Myatérieux,
Fos nner de The rene,
La lolsssthoque Française,
Carine cu l'Italie,
Les Voleurs de nubs,
Diese au Cuur,

| La Foret de Beaaly,
"La Guerre de Russie,

Vies Brisce,
Llane dela Nat,
LiEntart du 1g,
Fleur dus Noires,
Mille et une unit,
Amand Dad,
Le tuguvir de Villerai,
be eataciy sme,
Dir Ratan,
Toujours à toi,
be sed des Voienits,
Jeannie de Mercœur,
Mun onele et mon cid,
Roméo «4 Juliutte,
Le Hoi sde l'avis
Le veritable guide du mariage.
Les érerets de Ia maison Tlanche, où

Tes tay-téte- de du <tatue de Bronze,
Un ulvaire,
L'incendinire.
Musique pour piano, flute, vislon,

chanronseliausonnie méthodes pour
opr opisno et at,
davmémie, ote, ele. » Pople

  

 

LES

D ») Th (Pÿ| TE !Rov PP TRAPTINEEN
CE.A, Que.

Tiablissament rolizicux et agricole

Mettrepour Petr. haute, go noinauaires et vi

Forme mumttte=Ezate d'agriculture, d'horti-
eultnre—Fiulons, bile & tues 14 erchone de

race
l'romage

:

Fort an Splut—Bengrenie, Culrerie—

Séchage de fruits et Ge légames- Vin dr

mreme ot vins de tableArbres fruitiers et

d'ornements de teutos sortes en pépinière,

i On deando quelpuea agents RESPUNSABLES,

{ “adresse Lu

Rév, P, PEPINIERISTE,
OKA, Qué

=" Wovnbre 1870 eins.

aus
BRYA (A.

ne

 

Si ves yeux ont besoin de Lunettes
—VOyEZ -

GEORGE M. BADEAU
Opticien diplômé de l'institut Jutitts

: King, de Cleveland, Ohio,

Exeni de la vue gratuit et correction
de = venx défectiteux où rorilraut jar des

vetror approuvés et faits d'apres les me-

thedes, Ne confiez pas vos yeux à des

wains inexpérimeute--.

GEO. M. BADEAU

No 2, Rue Augusta, Sorel P.Q

NOUVELLE

PHARMACIE
A SOREL

— RUB QU ROI

J'orte voisine de la Bangue d'Hochelaga

Le pubrie de Borel et den cnvirors
apprendra sine toute aves plaisir ous
vertute d'une pharmacie i Sorel,

——
On trouveia à la phatimacia lout ce

que l'on peut <e procurer duna les gran-
da villesen préparations pharimaceu-
tiques, parfums, vhjets de toilette ue
tout ce sp À pout es rapporter Ale phare
macie mo terne.

Forel, tar tai 2:96 

toniours cor quète : atisfuction.

“TOUS OFFRONs EN VENTE

«Un Crepon en Couleur Valant 20: pou: 450.
Enfin toutes n°8 MARCIT A NDISES gout ibs NOUV ELLES et

à BON MARCI,

Das lov Wiel Bod pu By ms fans we pin
C'EST AU MAGASIN l'OPULAIRE DE

GOL.S ARGELEAULY,
A L'ENSEIGNE DU LION D'OR,

En Face du Marché Richelieu, Sorel.

Sorel, 22 mai 18:16-—1n,

 

QUE VOUS SONGIEZ À ACHETER

Toutes les gre:nesete, qu’il vous faut pour les semences
o-—

 

D'abord si vos CLOTURESeont on mauvais ordre il faut les

réparer. J'ai pour ce'u de lu BROCUE A CLOTURE de toute

sorte. Si vou- avez besoin de GRAINE DE MILj'en ui de la

PROVINCE D'ONTARIO et do la PROVINCE de QUEBEC.

À bien meilleur Marché que l'année dernière.
o  

—— J'AI AUSSI DE LA GRAINE LE——

BEAU GRAND TREFLE ROUGE,

; DE PETIT TREFLE ROUGE,

TREFLE ALSIKE, .
TREFLE BLANC,

ORGES à deux rangs,

LENTILLES BLANCHES ET NOIRES,

POIS BLANC ET BLEU,

BLE-D'INDE A ENSILAGE.
Le moilleur BLE du MANITOBA

S'il voue faut aussi pour vos ANIMAUX,du SON, du GRU,

dolu LASISE COMMUNE, je vous en vendrui À BIEN LON

RCIHE,

A. C.'TREMPE,{Kechha
aeEsES

}SOREL.

|
CIGARES ET CIGARETTES

|| “ CREME DE LA CREME ”

| er “ LAFAYETTE
 

Sont À veudre dans tous les magasins de la ville.

Patronisez-les et soyez convaincue vous-même que

co eont les meilleurs à fumer.
t

Manufacturés par J. M. Fortier, Montréal.
1 Oct. 1896.~—1 an. 

grand nombre de prix otuenus par suc exposant et plus

que doublele nombre reçu par toutes les autres come

| panies de machines À coudre.

i
Fubrique

15 sortes
|

de Differentes

Machines

à Coudre

* SINGER,

; lin vente chez le soussigné.

 

Machines po ¢Coudre les Machines pour Coudr jrs

Peloteries. } | Faye.

Machines I. EB. 8 WV. S., POUR FAMILLE,

Est la plus simple, la lus forte et la plus douce de toutes les machines yni ="

manulacture aujourd'hui, Garanties par la Cio ct vendues aux
conditions les plus faciles.

Machives Universal Fool .=1our les Cordonniers.—Fert pour les ruccemmndazes.

hi li l'our vuvrages de Selliers,

Machiner Cylinder, { Machine qui travaille avec le fil brayc.ou

La Nouvelle Machine I. M., Pour lesTaïlleurs,
Qui vient de sortir, est nne perfection. Il y a deces machines qui ont rois et

quatre aiguilles, pour les ouvrages piqués—Machines pore les corsets, pour les

paps, o-illets, ete.—Mechives pone lon Boutornii roa, ceite machine fait lea leuten-

icres aussi bien qu’à la main, avec time sapiditéétonnante,—Ia machine à coudre

SINGER est lu plus rapide, «lle fait 2,560 points à la minute—Vous pouvez acle-

1er n'importe quelle de ces machines à très bas prix, payable à la SEMAINE on au

VOIS, et sans intérét.—Toutes ces machines à coudre “Singer” sont assurées contre

le feu de surle que l'acheteur ne court aucunrisque.

  

| . - Toutes Vieilles Machinesprisesen change.
 

par Lo soussigné se charge de réperations de toutes sortes de machines, et à

den prix très modérés. —On fournit toutes leg pièces qui manquentpur ancien

nes et nouvelles machines de n’impore ruelle manufacture,—En vente : Dea

aiguilles pour toutes sortes de moulins, anciens et nonveaux, et Huile de premic-

ro clugse. Bar”Le souebigné est aussi ayent pour ls célèbre

Tordeuse ** IXey Stone.”
qui ne se détériore pas à l'eau bouillante, La seule avance pour les Machine

A Coudre A SORIDIa

Au No 68, rue Augusta, chez M. P. Martin.

CO. II. Beaulieu, Agent.
171 ée,1895.

er - — —

33EN
VENDRE

Machines à Coudre, l’ianos, Orgues, Etc., Eto., Etc.

 

    
 

Des meilleures Manufactures. ORGUKS et PIANOS magnifique

échangés cont-e Orgues ot Pianos de seconde main.

| Avantugos supérieurs à n'importe quelle maison de Montréal où

ailleurs,
Crédit aux gons solvables avec toutes los facilitéä de psioment

iblea.
M. Péloguin fait le commerce & sou profit exclusif, etc'est pour

quoi n'ayant point de dépenses il pourra veudre à meilleur march

qu'ailleurs.
Los acheteurs paieront directement à lui-même, soit à St-Ours

soit à leur domicile.
Une visito eut sollicitée avant d'acheter ailleurs. ;

Les meilleurs jours pour reucentrer M. Péloquin à son domici-

le sont la samedi otle lundi. On pourra aussi le rencontrer chot ki

n'importe quel jour de la semaine, pourvu qu’on lui écrive d'avai ce
 

M. Péloquin ost aussi commerçant de chevaux, et il recevra des

chevaux en échange contre ses machines À coudre, orgues où pists
suivant le cas.

A toujours des chevaux à veudre et on achète

conditions, et il y à toujours moyon de s'arranger. ;

Toujours chez lui un bou wesortiment de pianos et orgues ce

‘ seconde main, pour la raison que M. Péloquin, faiautit le commerce

de piano, estobligé d’échauger des iustrumonts neufs contro dee

vieux, et il vend ces pianos, qui sont répards, A grands sacrilices

Ausei les pianos noufs sont vendus & des prix pop ires. x
;

à d’excollente P. FELOQUIN, St-Ours

rasan]


